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NOS 43 CANDIDAT· E · S

POUR FAIRE RESPIRER IXELLES

PRIORITÉS ECOLO 

1 Christos Doulkeridis
2 Audrey Lhoest
3 Yves Rouyet
4 Nora Bednarski
5 Abdeslam Tay
6 Milena Valachs
7 Ken Ndiaye
8 Anaïs Camus
9 Bertrand Wert

10 Els Gosse
11 Adrien Volant
12 Marie-Carmen Bex
13 Vincent Melis
14 Catherine Donnet
15 Bernardo Rosa Rodrigues

31 Ivica Lekic
32 Marie Frenay
33 Nicolas Casale
34 Marie-Rose Laine
35 François Tihon
36 Julia Dylla
37 Jean-François Vaes
38 Paulette Bossuyt
39 Olivier De Schutter
40 Monica Frassoni
41 Gilles Vanden Burre
42 Anne Herscovici
43 Zakia Khattabi

16 Peggy Stevens
17 Max Ralet
18 Lucie Lecomte
19 Emmanuel Petel
20 Marie Borsu
21 Martin Du Bois
22 Serdane Baudouin
23 Daniel Soil
24 Monique Paulus
25 Simon Boone
26 Lise Schwimmer
27 Gilles Sole
28 Oona Simon
29 Martin Richelle
30 Béatrice De Wyckerslooth

La liste ECOLO-GROEN ! 
pour les élections communales de 2018
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Elle doit aussi être le premier acteur 
exemplaire des valeurs que nous 
voulons promouvoir. Nous pensons à 
la responsabilité écologique face au 
changement climatique, à la solidarité, 
à l’égalité entre les femmes et les 
hommes, à l’ouverture et la tolérance 
face aux replis sur soi.

L’éthique est aussi essentielle et doit 
être le point de départ de toute action 
politique. C’est un engagement pour 
lequel nous avons toujours fait nos 
preuves : un mandat par personne, des 
rémunérations justes, une transparence 
dans toutes les décisions, une volonté 
sans cesse renouvelée de dynamiser 
une démocratie plus directe.

Ixelles est riche de ses diversités, 
des compétences personnelles et 
collectives qui s’y croisent. Dans cette 
brochure, vous pourrez découvrir nos 

candidat.e.s, mais aussi nos propositions 
phares pour mieux valoriser le potentiel 
qu’offre notre magnifique commune.

Parce que nous sommes convaincus 
que seule une action au coeur des 
décisions peut véritablement permettre 
un changement, ECOLO-GROEN vous 
propose un candidat Bourgmestre pour 
Ixelles. Un candidat qui a la générosité 
et les compétences pour incarner 
notre projet et nos valeurs: Christos 
Doulkeridis. 

Avec lui, avec Audrey Lhoest, Zakia 
Khattabi et nos autres candidat·e·s, 
nous proposons d’activer, ensemble, 
tous les leviers communaux  pour faire 
d’Ixelles une commune plus verte et plus 
moderne. Une commune où chacun a 
sa place, son mot à dire, et où l’écologie 
est au coeur des politiques menées.

Avant d’être une institution,
la commune c’est nous: 

la communauté des femmes,
 des hommes et des enfants. 

C’est le lieu où nous vivons, 
travaillons, vieillissons. 

La commune, c’est aussi l’espace 
public que nous partageons 

avec les autres et où nous 
aimons nous sentir chez nous, 

dans un environnement 
de qualité et en toute sécurité.

CHRISTOS DOULKERIDIS

Tête de liste | Candidat Bourgmestre

AUDREY LHOEST
2ème sur la liste 1
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7
DES PROJETS D’ACCÈS 
À LA PROPRIÉTÉ 
VIA LES COMMUNITY 
LAND TRUST (CLT) 
Pour contrer la spéculation immobilière qui  
fait fuir les familles et freiner l’augmentation  
du coût du logement (location ou acquisition) 
qui est dramatiquement élevé à Ixelles, 
 il faut un éventail de mesures.  Les CLT, mis  
en place par Christos Doulkeridis lorsqu’il 
était Secrétaire d’Etat en charge du logement, 
permettent aux ménages éprouvant des 
difficultés à trouver un logement de devenir 
plus facilement propriétaires en n’achetant  
que le bâtiment et non le terrain.

ECOLO-GROEN PROPOSE AUSSI : 
augmenter le nombre de logements gérés 
par des Agences immobilières sociales 
(AIS) / renforcer la lutte contre les immeubles 
à l’abandon / intégrer des logements 
accessibles aux revenus plus faibles dans tous 
les grands projets immobiliers privés / soutenir 
les aménagements pour rendre les logements 
accessibles aux personnes à mobilité 
réduite / augmenter la part de logements 
publics à finalité sociale dans la commune 
(un des pourcentage les plus faibles de la 
Région actuellement) / favoriser la rénovation 
des logements vides au-dessus des 
commerces / soutenir la construction de kots 
pour étudiant·e·s / aider les jeunes ménages 
à rester ou s’installer à Ixelles / soutenir 
les nouvelles formes d’habitat (solidaires, 
intergénérationnels, colocations, etc.).

8
DÉVELOPPER UN PLAN 
PROPRETÉ ET SÉCURITÉ 
PAR QUARTIER
L’espace public doit permettre à chacun·e de se sentir 
bien, de circuler et de se poser en toute tranquillité.  
Un espace public accueillant, c’est un lieu propre, 
entretenu et vivant, où chacun se sent en sécurité.  
C’est un lieu qui dispose des toilettes accessibles aux 
femmes comme aux hommes, dont les voiries sont 
adaptées aux personnes à mobilité réduite, qui dispose 
de suffisamment de poubelles, de cendriers de rue, de 
dispositifs pour les déjections canines, d’un bon éclairage 
la nuit. Notre proposition est de développer, avec les 
habitant.e.s, un plan propreté et sécurité pour chaque 
quartier.

ECOLO-GROEN propose aussi : organiser des marches 
exploratoires par quartier, avec les habitant·e·s, pour 
identifier les lieux posant le plus de difficultés et faire 
des recommandations en matière de propreté et de 
sécurité / généraliser l’utilisation de gobelets réutilisables 
pour tous les événements festifs / sensibiliser et 
agir pour limiter l’utilisation de plastiques et autres 
contenants non réutilisables (sacs, pailles, canettes, 
etc.) / organiser à des fins pédagogiques deux 
journées par an de ramassage collectif entre 
habitant·e·s des déchets traînant dans les 
espaces publics / sanctionner les incivilités 
constatées / le retour des agents de quartier en 
rue, à pied et à vélo, pour plus de proximité et la 
réouverture de certaines antennes de quartier.

9
IXELLES, ZONE 30
Pour ECOLO-GROEN, Ixelles doit 
progressivement devenir une zone 30 
généralisée. Les aménagements réalisés sur 
certaines artères (comme le semi-piétonnier 
de la chaussée d’Ixelles) ne doivent pas 
provoquer de transferts ailleurs mais bien 
une diminution globale des déplacements 
automobiles évitables. L’espace public doit 
aussi être mieux équilibré entre véhicules 
motorisés, cyclistes et piéton·ne·s. Et 
plus aucun aménagement ne doit être 
réalisé sans une attention particulière 
aux personnes à mobilité réduite.

Nous proposons aussi : favoriser en 
concertation avec la STIB des transports 
en commun plus fréquents, plus 
capacitaires et moins polluants, d’en 
renforcer les fréquences en soirée et 
le week-end et des synergies avec le 
réseau de la SNCB / soutenir l’usage du 
vélo (y compris pour les backfiets) en 
augmentant, améliorant et sécurisant 
les itinéraires cyclables, en multipliant 
les boxes, les arceaux et vastes parkings 
sécurisés pour vélos / sortir du diesel 
tous les véhicules appartenant à la 
commune / organiser le partage du charroi 
communal avec les habitants / apaiser 
le trafic automobile et envisager avec 
les riverains l’aménagement de rues 
calmes sur le modèle de la rue Keyenveld 
ou en balisant en couleur certaines 
rues pour bien indiquer leur caractère 
local (comme à Gand) / augmenter les 
espaces et aménagements urbains qui 
permettent aux enfants, aux personnes 
plus âgées ou à mobilité réduite de se 
sentir inclus·es dans notre société. 

10
IXELLES, 
COMMUNE SOLIDAIRE 
ET HOSPITALIÈRE
Une société s’évalue aussi par sa volonté de 
permettre à chacun·e de garder sa dignité, quelles 
que soient les difficultés qu’il ou elle peut rencontrer 
dans sa vie. De ce point de vue, le bilan s’alourdit 
chaque jour. La commune doit agir à toues les niveaux 
possibles et actionner les leviers dont elle dispose 
pour contribuer à maintenir toutes les formes  
de solidarités. 

NOUS PROPOSONS : développer l’accès à des 
logements décents à un prix abordable / contribuer 
à la gratuité de l’enseignement / intensifier 
les mesures d’insertion dans une activité 
professionnelle / soutenir les associations 
d’éducation permanente et celles travaillant avec 
des publics en difficultés (sans-abrisme, santé 
mentale, toxicomanie, violences conjugales, 
etc.) / incarner les principes d’une commune 
hospitalière envers les réfugiés / stimuler les 
initiatives de solidarité citoyenne / restaurer au 
CPAS un fonctionnement transparent et lui assurer 
ainsi qu’à ses travailleuses et travailleurs les moyens 
d’une politique d’aide sociale, d’accompagnement 
et d’accès aux soins qui ne laisse personne au 
bord du chemin / simplifier les procédures d’accès 
à la carte médicale / combattre les inégalités 
et discriminations subies par une partie de 
nos citoyen·ne·s (jeunes, femmes, personnes 
âgées, étrangers, etc.) / rétablir la commission 
consultative de l’action sociale du CPAS.

Premièrement, je suis convaincu 
de l’importance d’une économie 
qui soit davantage relocalisée, 
d’une économie circulaire, de liens 
plus étroits entre la production et 
la consommation, de la solidarité 
entre les producteurs et les 
consommateurs. Et c’est au niveau 
des communes que ces liens peuvent 
être raffermis et encouragés.

Deuxièmement, je me rends 
compte que beaucoup d’hommes et 
de femmes, qui s’engagent dans la 
transition ont une méfiance vis-à-
vis de la récupération par le poli-
tique de cette énergie citoyenne. 
C’est pourtant au niveau local que 
la confiance peut être réinstaurée. 
Et la raison de mon engagement à 
Ixelles, aux côtés de Ixelles-XXL et 
de Christos Doulkeridis, tient au fait 
qu’à Ixelles, nous voulons dévelop-
per la participation locale par des 
outils tels que des budgets partici-
patifs ou des consultations autour 
de projets citoyens, portés par les 
hommes et les femmes ordinaires.

Troisièmement, aujourd’hui Ecolo 
est en mesure de répondre à la 
question de la crise économique et 

1
RÉDUIRE 
DE MOITIÉ 
LA POLLUTION
DE L’AIR
Protéger l’environnement comme cadre  
de vie et ressource irremplaçable est  
dans l’ADN des écologistes. L’objectif 
d’ECOLO-GROEN pour Ixelles est de 
devenir la commune la plus ambitieuse sur 
le plan de l’amélioration de la qualité de l’air. 
L’épisode de l’abattage d’arbres parfois 
quarantenaires est inacceptable : 
le combat contre le dérèglement 
climatique concerne aussi le niveau local. 
Dans la foulée de la ville de Gand, qui 
avec les écologistes a réussi à diminuer 
de 18% en un an le niveau de pollution 
de l’air grâce à un plan de circulation 
ambitieux et cohérent, notre objectif est 
de réduire de moitié la pollution de l’air. 

Lutter efficacement contre la pollution et 
ses conséquences sur la santé suppose 
une stratégie ambitieuse qui touche 
tous les secteurs, depuis la mobilité en 
passant par des actions concrètes pour 
verdir partout la commune et ses espaces 
publics, maintenir la biodiversité et 
humidifier l’air par temps (très) chaud : 
maintenir les espaces verts actuels 
(et notamment les potagistes) / 
planter des arbres / créer des espaces 
verts / protéger les intérieurs d’îlots 
verts / fleurir les façades / développer des 
composts /  des vergers et des potagers 
collectifs /  re-verduriser des places 
comme Flagey / intégrer la dimension 
écologique dans tous les marchés 
publics / économiser l’énergie des 
bâtiments publics / diminuer de moitié les 
seuils de pollution acceptés / multiplier 
les fontaines d’eau potable / créer 
des lieux ombragés et contenir l’eau 
par temps de fortes pluies, etc.

3
PASSER DU 
« C’EST PAS NOUS, 
C’EST LA RÉGION » 
À UNE LOGIQUE 
DE RÉSULTATS ET 
DE RESPONSABILITÉ 
POUR L’ENTRETIEN 
DE L’ESPACE PUBLIC 

Bruxelles est une Région et une capitale 
complexe où beaucoup de responsabilités 
sont partagées.  On peut s’en lamenter 
et en faire un prétexte à l’inaction ou 
au conflit politique stérile : lorsqu’il fait 
sale, trop souvent, l’échevin·e renvoie 
au/à la Ministre régional·e, qui renvoie à 
la STIB, qui renvoie à l’échevin·e etc. et le 
problème n’est pas résolu. Ecolo-Groen 
propose une approche pragmatique : 
pour les endroits-clés de notre commune 
dont la propreté, la sécurité ou l’entretien 
posent problème et dont la gestion est 
partagée entre plusieurs niveaux de 
pouvoir (ex. : place Flagey, rue Gray, 
chaussée de Wavre, etc.), nous proposons 
un contrat de gestion permettant à une 
seule personne d’assurer une coordination 
globale et définissant les objectifs, 
rôles, partage de frais et modalités 
d’arbitrage entre les différentes autorités 
concernées. Un projet pilote serait testé 
pour la place Flagey (malheureusement 
un exemple « parfait » de la dispersion 
des responsabilités) et ensuite étendu à 
d’autres lieux. Un service de « facilitateur 
communal » serait par ailleurs chargé 
de la réception et du suivi des plaintes 
relatives aux services régionaux sur 
Ixelles, en bonne collaboration avec 
la Région entre la commune et son 
administration et les comités de quartier ; 
de faciliter les projets d’occupation 
temporaire de rues ou d’espaces 
publics par les habitants et collectifs ; 
de mettre en place systématiquement 
une cellule d’aide et de soutien aux 
commerçants qui subissent des travaux.

4
FAIRE D’IXELLES 
LA CAPITALE BELGE 
DE L’INNOVATION CITOYENNE
Fribourg, Copenhagen ou Gand sont des villes qui ont 
appris à co-construire avec les habitant·e·s et à intégrer 
une vraie ambition écologique et sociale dans leurs projets. 
Avec ses universités, ses institutions internationales, ses 
associations, ses artistes, ses entreprises, ses habitant·e·s, 
Ixelles a le potentiel de devenir LA capitale belge de 
l’innovation citoyenne... à condition d’être une commune 
partenaire, qui libère et soutient ces projets innovants.  

Pour donner de l’ampleur à des initiatives citoyennes, 
économiques, culturelles ou sociales porteuses de solutions 
collectivement intéressantes, Ecolo-Groen veut créer 
un laboratoire des projets locaux : faciliter les relations 
entre porteurs de projets innovants et administration ; 
aider à lever d’éventuels freins réglementaires ; offrir 
ressources et expertise pour co-construire ces projets ; 
appuyer la mise en réseau de projets complémentaires ; 
favoriser les logiques collaboratives et leur ancrage dans 
les quartiers ; faciliter les échanges de bonnes pratiques 
et d’outils entre projets ou comités citoyens, etc. 

NOUS PROPOSONS AUSSI : établir un inventaire des 
ressources inutilisées ou sous-utilisées sur Ixelles  
(locaux, terrains, matériaux réutilisables, véhicules 
communaux, commerces et vitrines temporairement  
vides, etc.) / favoriser l’économie circulaire  
(récupérer, recycler, réparer, transformer, donner ou 
vendre, mais fini de jeter) / rapprocher producteurs, 
transformateurs et consommateurs de produits 
alimentaires de qualité /  proposer de transformer  
le CIVA en centre bruxellois de l’innovation urbaine.

2
CRÉER DANS CHAQUE QUARTIER,
UNE « MAISON DES HABITANT·E·S » 
Pour soutenir et renforcer le dynamisme et la richesse de la vie sociale ixelloise, 
nous proposons de créer dans chaque quartier d’Ixelles des « maisons des 
habitant·e·s »: des lieux où se rencontrer et porter des projets ensemble :  
créer des potagers collectifs, limiter la circulation à certaines heures pour mieux 
profiter de son quartier, monter un projet culturel, citoyen ou économique, boire 
un café, rencontrer l’agent de quartier, organiser des réunions avec les autorités 
communales, etc. Cette proposition symbolise à la fois notre engagement à  
co-construire avec les habitant·e·s les décisions qui les concernent et notre 
conviction qu’améliorer la convivialité dans nos quartiers est la meilleure réponse 
aux problèmes de solitude, d’exclusion ou d’insécurité. 

NOUS PROPOSONS AUSSI : consacrer une partie du budget à des budgets 
participatifs / soutenir le dynamisme du secteur associatif / organiser un débat 
public sur la densité de chaque quartier / soutenir la mise en place de voitures 
partagées / multiplier et élargir les horaires des plaines de jeux et parcs qui 
permettent le ressourcement et la rencontre / mettre en place comme à Paris  
un « conseil de la nuit » pour restaurer dialogue et paix sociale entre secteur 
de la nuit et riverains et trouver des solutions tout en gardant le caractère 
festif, alternatif et chaleureux de notre commune / de prévoir des rencontres 
systématiques entre la commune et son administration et les comités de 
quartier / de faciliter les projets d’occupation temporaire de rues ou d’espaces 
publics par les habitants et collectifs / de mettre en place systématiquement  
une cellule d’aide et de soutien aux commerçants qui subissent des travaux.

5
OUVRIR NOS ÉCOLES 
COMMUNALES AUX
PÉDAGOGIES INNOVANTES 
En collaboration avec les équipes pédagogiques,  
inspirons-nous des pédagogies innovantes et des meilleurs 
exemples de réussite pour permettre à tous nos enfants  
de devenir des citoyens actifs et responsables. 

NOUS PROPOSONS AUSSI : des mesures pour atteindre 
la gratuité effective de l’école / une stratégie inclusive de 
tous les enfants y compris avec handicap / des repas scolaires 
avec des produits bio, issus des circuits courts et avec une 
alternative végétarienne / des projets de potagers, de vergers 
et de poulaillers dans les écoles / créer un projet pédagogique 
de découverte de l’environnement sur le site des potagers 
Ernotte / des plans de mobilité douce en collaboration 
avec les parents (vélos, pedibus) / l’ouverture des écoles  
sur le quartier et sur le monde / la collaboration avec  
les associations du quartier (activités extra-scolaires, culture 
à l’école) / le soutien de projets intergénérationnels /  
une attention particulière pour la qualité de l’air dans et 
autour des écoles (zone 30) / la sensibilisation des équipes 
enseignantes et des enfants aux questions de genre /  
une attention particulière aux locaux pour que les enfants 
apprennent dans un environnement sain / un soutien à 
la pratique régulière du sport / la création d’une école 
néerlandophone à Ixelles.

6
DOUBLER LE BUDGET 
DE L’AIDE À LA CRÉATION 
ET À LA DIFFUSION 
ARTISTIQUE
Ixelles dispose d’un réseau culturel d’une rare 
densité : théâtres, cinémas (grand public ou d’art et 
d’essai), musées, galeries d’art, écoles artistiques, 
de photographie, d’architecture et de graphisme, 
académies, festivals de musique ou de films, magasins 
de BD, près de 4.000 artistes répertoriés, un pôle 
d’entreprises créatives dans le domaine des médias, 
du design, du gaming, du stand up, etc. Ixelles est 
également un véritable musée à ciel ouvert de 
l’architecture de toutes les époques depuis le Moyen-
Age au post-modernisme. Avec ses 160 nationalités, la 
présence des universités et ses étudiants étrangers, 
le Parlement européen, ses cafés reflets de toutes les 
diversités, Ixelles est sans doute une des communes 
les plus multiculturelles du Monde ! Pourtant, mis à part 
les moyens alloués au Musée d’Ixelles et à Flagey, le 
budget de l’aide à la création et à la diffusion artistique 
est ridicule. Nous proposons de le doubler. 

NOUS PROPOSONS AUSSI : soutenir les très nombreux 
artistes de toute origine et toute discipline présents 
à Ixelles par des expositions et programmations dans 
des espaces communaux, des parcours d’artistes, la 
mise à disposition de locaux et lieux insonorisés pour 
répétitions ou expos, le soutien aux espaces de  
co-working et de co-création / sauvegarder et créer 
des ateliers pour artistes plasticiens / soutenir les 
projets qui introduisent l’art dans les écoles, etc.

aux difficultés que beaucoup  
de ménages précaires rencontrent. 
Très souvent, la pauvreté moné-
taire va de pair avec l’exclusion des 
liens sociaux ou l’impossibilité de 
tisser des réseaux, l’impossibilité 
de recourir à des formes de solida-
rité locales. C’est au niveau de la 
commune que ces réseaux sociaux 
peuvent être réaffirmés, que le  
capital social peut être redévelop-
pé. C’est un rôle prioritaire des com-
munes que d’être à l’avant-garde 
de la lutte contre la précarisation 
économique.

Ayant vu ce qui se fait dans des villes 
comme Fribourg, Milan,  
Turin ou Montpellier en matière 
d’alimentation, ayant vu aussi 
combien au niveau des villes, il 
était possible de développer des 
laboratoires qui permettent de 
préparer le monde, je crois que mon 
engagement local a tout son sens.

C’est dans ce sens que s’inscrit mon 
engagement avec  
ECOLO-GROEN au niveau local  
et plus particulièrement, dans  
la très belle commune d’Ixelles.»

39 Olivier De Schutter

Je viens d’un domaine très différent, ayant 
beaucoup travaillé dans la sphère internationale
sur les questions d’alimentation durable.  
Mais je crois qu’aujourd’hui, le centre de gravité 
de l’innovation politique et les leviers les plus 
importants se situent vraiment au niveau local  
et ceci pour trois raisons :


